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La planogravure.

Proeede facile de tirage inalterable des cliches photographiques.

11 est certainement plus simple d'executer une belle plano-
graoure que d'apprendre ä bieti reveler, tirer et virer une

epreuve sur aristotype ou albumine.

Depuis quelque temps, les amateurs pholographes recher-
chent les tirages artistiques et inalterables.

On appelle epreuve artistique une photocopie tiröe sur un
papier plus ou moins mat et ressemblant aux gravures et ä
leur gamme de teintes, moins chaude, söpia bistre ou
sanguine.

Beaucoup de papiers sont sur le marche et chaque jour
en voit creer d'autres. Certains ont de grandes qualites, mais
ceux-lä justement sont tres coüteux, les autres ä plus bas

prix donnent de ces images ternes et sans vigueur qui les
font vite abandonner.,

Par la planogravure, nous croyons etre arrives ä donner
de veritables epreuves d'art laissant une bien plus grande
latitude artistique ä l'amateur. En effet :

La planogravure donne des epreuves inalterables.
La planogravure se tire sur tous les papiers au choix de

l'operateur, papier ä grain, papier Chine, Japon, papier
glace.

La planogravure fournit des epreuves mates ou brillantes.
La planogravure donne ä coup sür tous les tons, bleu,

rouge sanguin, bistre, noir, vert, etc., etc., et cela sans les

ennuis des virages.
Entin et surtout la planogravure est d'un bon marche

unique et pendant que tel virage sur papier platine ou char-
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hon revient a 50 centimes au minimum, le 13 X 18 coüte
environ 2 ä 3 centimes en planogravure.

Autre chose. L'amateur peut obtenir dans sa journee
une dizaine de photocopies ; grace ä la planogravure, il
obtiendra facilement ä la main une moyenne de cinq cents

epreuves, ou, tout ä fait debutant, avec une simple presse ä

copier, une centaine d'images.
D'oü economie de temps, d'argent et grande facilite ä

l'operateur de donner son cachet personnel ä ses oeuvres.
Au bout de tres peu de temps d'etude, la planogravure

est d'un usage facile pour un amateur et, nous le repetons,
il est plus facile d'imprimer par uotre procede que par la

Photographie meme.
Yoici succintement le mode operatoire :

L'on prend une feuille de cuivre plane et grene ou mieux
une glace doucie de 8 ä 10 mm. d'epaisseur que l'on nettoie
parfaitement avec un chiffon trempe d'eau et d'ammoniaque.
On asseche et l'on couvre la surface du contenu d'une solution

toute preparee que nous livrons ; avec le doigt, on
amene le liquide partout, il en faut tres peu, puis aussitöt
l'on met les glaces ä egoutter verticalement, ä l'ahri des

poussieres.
Pendant ce temps, on fait fondre au bain-marie ä 60°,

dans un vase quelconque, l'emulsion preparee par nos soins
et qu'il ne s'agit plus que de sensibiliser en v ajoutant un
peu de bichromate. Cela fait, on remue doucement le
melange et l'on filtre.

Le planograveur aura du, prealablement, se construire un
sechoir. On en trouve de tres chers dans le commerce, nous
conseilions de le fabriquersoi-meme, il n'en vaut que mieux
et revient ä presque rien.

On prend une caisse quelconque en peuplier, ayant servi
a des envois eommereiaux et ayant les dimensions approxi-
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matives de 1 m. de long sur 60 em. de large et 40 cm. de

profondeur. On evide le couvercle que l'on recouvre d'an-
drinople rouge, on s'assure qu'il ferme bien et l'on monte
l'un des grands cötes a charnieres comme une boite. Ceci

fait, on remplace les planches du fond par une grande
feuille de töle que l'on cloue solidement. On monte toute la
caisse sur quatre pieds de 15 cm. environ de haut, et l'on
couvre interieurement la töle du fondd'une couchedel cm.
de sable tin, puis l'on recouvre le sable d'une autre feuille
de töle. Alors. exactement ä 15 cm. de fond, on cloue deux

longues traverses sur lesquelles viennent s'appuyer en
travers des liarres legeres qui, traversees de vis calantes,

permettront de mettre de niveau les glaces dejä couvertes
de la premiere couche. On fait chauffer le sechoir avec une
ou deux lampes ä petrole ou alcool, ou mieux avec une
petite lampe ä gaz. Ln thermometre pendu ä 20 cm. du fond
devra marquer 40° regulierement.

Les glaces seront mises sur les vices calantes avec un
niveau d'eau, puis chauffees ä 40°; äce moment, l'emulsion
filtree sera versee sur chaque glace. Avec un agitateur
recourbe, on guidera le liquide jusqu'au bord, puis le
couvercle ferme, on sechera deux heures et demie ä 40°. On
eteindra les lampes et une demi-heure apres, on pourra
prendre les glaces emulsionnees, les mettre derriere un
cliche dans un chassis ä glace forte, insoler comme du

papier en regardant l'image se former faiblement, mais bien

detaillee; ä ce moment, on lavera ä l'eau pure, puis on
laissera secher. Le lendemain matin, mises sur des vis de

niveaux, on couvrira de notre bain mouilleur les glaces
pendant deux heures, puis on tamponnera. II faudra alors
les mettre sous une simple presse ä copier, et avec un
rouleau en pate les encrer. L'amateurse sera procure un
morceau de marbre, i( vaut mieux qu'il ne soit pas poli.
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1] broiera dessus avec un couteau de table l'encre avec le

vernis, en couvrira le marbre et, roulera uniformement le

rouleau dans l'encre.
La planche assechee avec un tampon de vieux chiffons

sera mise sur une table, puis le rouleau encre sera promene
sur la surface gravee par la lumiere a tracers le cliche.

()n verra l'image se former peu ä peu sous le passage de

l'encre, et l'epreuve venue ä point on la placera sous la

presse ä copier, une cache sera mise dessus, puis un papier
de bonne qualite, et on serrera la vis de pression douce-

ment, puis un peu plus fort, une ä deux secondes.

Le planograveur desserrera le volant et retirera la planche
dont il enlevera le papier sur lequel l'image de toute beaute

sera venue dans ses moindres details. II recommeneera
Pencrage et ainsi de suite...

Pour les amateurs du tres vite et tres commode, nous
avons des presses ä main qui permettent 120 epreuves ä

l'heure ; mais pour les debutants, voire en general les

travaux d'amateurs, la bonne presse ä copier suffit.
En resume, nous essayons de faire connaitre lä un pro-

cede qui, pour une depense premiere minime, rend facile

l'impression luxueuse de la Photographie ä tous. Au bout
de quin/.e jours de travail, en nous tenant au courant des

premiers insucces, tout amateur a des resültats passables
qui deviennent vite excellents :

Pour faire de la planogravure, il faut avoir :

1° Des glares bien planes, de 8 ä 10 mm. d'epaisseur,
doucies.

En moyen de s'en procurer ä tres bas prix consiste ä eu
faire tailler dans des recoupes de glaces de ma gasin ou
d'etalage, brisees accidentellement.

On les doucit soi-meme ä la ])otee d'emeri.
2° Un sechoir fait d'une caisse, suivant nos indications ;
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3° Une presse ä copier ou une presse speciale ;

4° Un chassis ä glace forte qui sert dejä en Photographie.
Nous avons extrait cet article de la Revue d'illustrations

photographiques, publihe ä Rennes. 9, rue Cochardibre, qui
se charge de fournir les produits prepares suivants :

L'emulsion planogravure livree en flacon d'un litre ä

10 fr. et d'un demi-litre G fr.
Etant donne la quantite de planches que l'on peut

preparer, la confection des glaces est tres bon marchc.
L'emulsion de premiere couche, livree en flacon, de 2fr. 50.

Le bain mouilleur : le litre, 5 fr. ; le demi-litre, 3 fr.
Nous nous tenons ä la disposition de nos eleves plano-

graveurs pour les conseils dont ils auraient besoin. Cours

par correspondance.
Nous leur conseillons fortement notrc petit traite de tours

de mains de praticien et de formules d'atelier qu'une longue
experience nous a mis a meine de donner en exomple.

Prix de notre traite-formulaire : 3 fr.
Deux illustrations, dues a nos procedes particuliers,

l'accompagnent.
Contre 1 fr. en timbres-poste, envoi de specimens de

planogravures.

(Hull, de la Soc. caennaise de phot.)

NOUYEAUTE PHOTOGRAPHIQUE 1

Le Kombi.

11 s'agit d'un minuscule appareil donnant des images de

la dimension 3 X 3 cm., d'origine americaine (Chicago).

1 Comptoir suisse de Photographie, Geneve.
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